
Et pour conclure, 

dans nos régions les possibilités de récupérer de l’eau pour nos jardins exis-

tent.  

Il nous faudra simplement intégrer dans notre démarche : 

 

 La prise en compte des diverses lois et règlements 

 Des us et coutumes locaux 

 Du bon sens et du respect de l’environnement. 
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Les sources d’approvisionnement 

 

Le réseau d’eau potable 

En temps normal (hors périodes de pénuries) vous pouvez utiliser l’eau de 

votre robinet pour arroser votre jardin en prenant en compte que : 

 Cette eau subit des traitements qui ne constituent pas un plus pour le 

potager. 

 Elle est loin d’être gratuite 

 Que vos salades n’ont pas besoin d’eau potable 

 

Les sources 

Si la source est sur votre propriété elle vous appartient mais son utilisation 

doit néanmoins être déclarée en mairie depuis le premier janvier 2009. Vous 

pourrez en disposer dans la limite de 1 000 mètres cubes par an.   

Au-delà de la réalisation des frais inhérents au captage cette eau est gra-

tuite. 

Nous la pensons naturelle mais avec des spécificités propres au sol dont elle 

est issue : douce, dure, calcaire… 

Sa qualité peut être altérée si elle traverse des sols pollués. 
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Au fil de l’eau 
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Les forages et la nappe phréatique 

Si à certains endroits de la Plaine d’Alsace il est possible de trouver de l’eau 

à faible profondeur, il faut savoir que ce sont des eaux de surface. Ces 

poches sont isolées de la nappe phréatique par une strate argileuse.  

Ces eaux de surface contiennent potentiellement plus de résidus de l’activi-

té humaine. 

Pour atteindre la nappe il faudra descendre plus bas.  

Au-delà de 10 mètres un forage doit faire l’objet d’une déclaration et est 

censé être équipé d’un compteur pour mesurer les volumes prélevés. 

 

Le drainage 

Cette technique qui consiste à collecter les eaux de ruissellement a été dé-

veloppée dans certaines régions arides sous le nom d’aridoculture. 

Nous n’en connaissons qu’un exemple significatif parmi nos membres, à 

Neubois.  

A ne pas pratiquer dans des zones à forte activité humaine : ces eaux en por-

teront les traces. 

Le pompage 

Pomper de l’eau, dans une rivière par exemple, n’est pas formellement inter-

dit. 

Cette action est toutefois soumise à un certain nombre de contraintes. 

Ces règles étant variables en fonction de critères variés :  

règlementations locales, d’accès au point d’eau, saisonniers, il est prudent 

de se renseigner au préalable. 

 

 

Les eaux de pluie 

Elles sont gratuites et si, vous les utilisez pour votre jardin, vous pouvez en 

disposer librement.  

Cette eau n’est pas potable et peut se charger en éléments nocifs si elle ruis-

selle sur certaines toitures, amiante notamment. 

Comme la pluie est de moins en moins régulière il vous faudra prévoir un 

stockage en fonction de vos besoins. 


